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Steve Tenré «Le Figaro»

L’identité du mystérieux Satoshi
Nakamoto, père du bitcoin, a-t-
elle enfin été révélée? Après dix-
huit ansd’investigationpopulaire,
le «NewYorkTimes» apublié une
enquête-fleuve dans laquelle il
assure que derrière ce pseudo à
consonance japonaise se cache-
rait, en réalité, un Britannique:
AdamBack.Ce cryptographe, âgé
de 55 ans, est d’ores et déjà une fi-
gure du monde des cryptomon-
naies,puisqu’il est le fondateuret
patrondeBlockstream,uneentre-
prise de la blockchain.

L’enquête du «New York
Times», écrite par le lauréat du
Prix Pulitzer JohnCarreyrou, s’est
étendue surune longue année.Le
journaliste dit avoir commencé
à enquêter après la diffusion en
2024 d’un documentaire deHBO,
intitulé «MoneyElectric: The Bit-
coin Mystery», et déjà consacré à
la recherchede l’individuderrière
Satoshi Nakamoto.

Àl’époque, le réalisateurdudo-
cumentaire, Cullen Hoback, avait
rencontré divers suspects, dont
Adam Back, à Riga, en Lettonie.
Son attitude, filmée, avait alors
interpellé le journaliste du «New
YorkTimes».«Àlamentionde son
proprenom,AdamBack se tendit,
nia vigoureusement être Satoshi
et demanda que la conversation
reste discrète. Ayant rencontré
ma part de menteurs et dévelop-
pé une certaine maîtrise de leurs
indices, l’attitude de Back – ses
yeux futés, son rire maladroit, le
mouvement saccadé de sa main
gauche –m’a paru louche.»

Un vocabulaire particulier
Le Prix Pulitzer s’est ensuite lan-
cé dans de vastes investigations,
fouillant en long, en large et en
travers des courriels rendus pu-
blics,desbasesd’archives etmoult
publications. Il a notamment ana-
lysé des correspondances de Na-
kamoto, dont l’une avec un pro-
grammateur finlandais, Martti
Malmi, également impliqué dans
la création du bitcoin, avant de
découvrirque Satoshimélangeait
«l’orthographe britannique avec
des expressions américaines».

Parmi les mots que Satoshi
utilisait particulièrement sou-
vent, les termes dang, backup,
human friendly, on principle, bur-
ning themoney,hand tuned,ame-
nace to the network…«Enutilisant

la fonction de recherche sur X,
j’ai vérifié si l’une des personnes
souvent citées commeétant Sato-
shi utilisait ces termes. Seule une
personne les employait presque
tous: Adam Back», écrit le «New
York Times».

Intérêt pour l’anarchisme
John Carreyrou découvre égale-
ment que Satoshi a fait partie des
Cypherphunk, un groupe d’anar-
chistes des années 90 et spécia-
lisé dans le cryptage des don-
nées… tout comme le crypto-
graphe. «Plus important encore,
Adam Back avait inventé Hash-
cash, un système statistique de
résolutiond’énigmes que Satoshi
avait emprunté pour leminagede
bitcoins.Satoshi avait cité Back et
Hashcash dans son livre blanc»,
poursuit John Carreyrou.

Après avoir interrogé six an-
ciens collègues d’Adam Back, le
journaliste le rencontre une pre-
mière fois àLasVegasdans le cadre
d’une «enquête sur le bitcoin», et
apprend à le connaître, évoquant
notamment son passé et son in-
térêt pour la défense des droits
humains et la «protection des fi-
chiers contre la surveillance gou-
vernementale». «Le passe-temps
de Back en master implique la
même technique cryptographique
que Satoshi avait réutilisée», note
d’ailleurs John Carreyrou.

L’enquête, particulièrement
fournie, enchaîne les indices
et les prétendus éléments de
preuves, et cite d’ailleurs un élé-
ment troublant: alors que le jour-
naliste du «New York Times» le
confronte au Salvador et l’inter-
roge au sujet d’une citation de
Satoshi («Je suis meilleur avec le
code qu’avec les mots»), Adam
Back commet un lapsus, et ré-
pond: «J’ai pourtant beaucoup
bavardé sur ces listes». «Pen-
dant quelques secondes, Back
avait laissé tomber le masque et
s’était transformé en Satoshi»,
selon Carreyrou.

«Je ne sais pas non plus
qui est Satoshi»
Après la publication de l’enquête,
AdamBack a réagi surXce8 avril,
martelant qu’il «n’était pas Sa-
toshi», évoquant des «biais de
confirmation» et une série de
«coïncidences». «Je ne sais pas
non plus qui est Satoshi, et je
pense que c’est une bonne chose
pour le bitcoin que personne ne
le sache, car cela permet au bit-
coind’êtreperçu commeunemar-
chandise numériquemathémati-
quement rare.»

Lemystérieux créateur du
bitcoin aurait été démasqué
Enquête du «New York Times» Adam Back est pointé du doigt. La figure britannique du
monde des cryptomonnaies nie et dénonce des «biais de confirmation».

Des sculpteurs et d’autres contributeurs ont dévoilé la statue en bronze de Satoshi Nakamoto, le mystérieux
inventeur de la monnaie virtuelle bitcoin, à Budapest en 2021. AFP/Attila Kisbenedek

Vers 06h20 lundi, le prix du ba-
ril de Brent accélérait de 7,36%
à 102,21 dollars, alors que ce-
lui du WTI montait de 8,45% à
104,73 dollars. Les deux varié-
tés d’or noir avaient chuté sous
les 100 dollars après l’annonce,
mercredi dernier, d’un cessez-
le-feu entre les États-Unis et
l’Iran.

Après l’échec des pourparlers
à Islamabad, les États-Unis ont
annoncé qu’ils allaient imposer

à partir de lundi un blocus aux
ports iraniens. Aucune des deux
parties ne s’est exprimée sur le
devenir du cessez-le-feu devant
expirer le 22 avril.

«Les marchés avaient placé
de grands espoirs dans les né-
gociations de paix duweek-end,
espérant que les parties belligé-
rantes se rapprocheraient d’un
accord durable. Cependant, ces
espoirs se sont envolés après
que les 21 heures de pourparlers

entre les États-Unis et l’Iran se
sont achevées sans qu’un accord
ne soit conclu», a résumé Tony
Sycamore, analyste auprès d’IG.

Deuxmillions de barils par
jour enmoins pour la Chine
Selon l’expert, «cette approche va
sans aucun doute mettre à rude
épreuve les relations entre l’Iran
et son principal client, la Chine.
Ayant déjà perdu les livraisons
vénézuéliennes plus tôt cette an-

née, Pékin risque désormais de
perdre environ 2 millions de ba-
rils supplémentaires par jour».

Afin de contourner le détroit
d’Ormuz, «l’Arabie saoudite a
déclaré avoir rétabli la pleine ca-
pacité de pompage de son oléo-
duc est-ouest vers la mer Rouge,
ainsi que la production du gi-
sement de Manifa», ont pour
leur part détaillé les analystes
de la plateforme Trading Eco-
nomics. (ATS)

«À lamention de
son propre nom,
AdamBack
se tendit et nia
vigoureusement
être Satoshi. Ayant
rencontréma part
dementeurs
et développé une
certainemaîtrise
de leurs indices,
l’attitude de Back
m’a paru louche.»

John Carreyrou
Lauréat du Prix Pulitzer et auteur
de l’enquête autour du créateur
du bitcoin


